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344  _ II . E P 1
rez fermes dans la íoy ,
agissez courageusement ,
fortifiez vous.

i *. Que toutes vos af¬
faires fe f'aííèntavec charité.

î 5. Or je vous prie,mes
freres , vous connoilîèz la
famille de Stephanas,qu ’el-
le est les prémices de l’A-
chaíe , & qu’ils se íbnt dé-
voûez au service des saints.

16. Afìn que vous - vous
loûmettiez aussi à eux , Le
â chacun de ceux , qui agis¬
sent ,& qui travaillent avec
mus.

17. Or je me réjouis de
J’arrivée de Stephanas,de
Fortunat, &d’Achaïque;pai-
ce qu’ils ont suppléé â vôtre
défaut.

t 8. Car ils ont recréé
mon esprit & le vôtre ; re-
ccnnoillez donc ceux , qui
sont tels.

19. Les Eglises d’Asie
vous saluent . Áquile & Pris-
cille , avec l'Eglise , qui est
dans leur maisons , vous sa¬
luent avec beaucoup d’af-
íeótion au Seigneur.

20. Tous les freres vous
saluent. Saluez-vous les uns
les autres par un saint baiser,

2t . La salutation de la
propre main de moy Paul.

22. Si quelqu'un n aime
point le Seigneur Jesus-
Christ , qu'il soit anatheme,
maranatha.

La grâcedu Seigneur
Jesos Christ soit  avec vous.

24 . Ma charité est  avec
vous tous en Jésus - Christ,
Amen.

T RE_Chap . T,
SECONDE EPITRE

é DE

S. PAUL APOTRE.
AUX CORINTHIENS.

CHAP 1.
La patience de S. Paul durant

la perlecution.

P .ul Apôtre de Jésus-Christ par la volonté-
de Dieu , & le trere

Timothée , à l'Eglise de
Dieu , q;,i esta Corinthe , &
à tous les saints , qui sont
dans toute i’Achaïe.

2. La grâce & la paix
vous Joit donnée  par Dieu
nôtre Pere , & par  le Sei¬
gneur Jesos - Christ.

; . Bénit Jòzí Dieu,qui est
le Pere de nôtre Seigneur
Jesos - Christ,le Pere de mi-
soi icorde, & le Dieu de tou¬
te consolation

4-Qui nous console dans
toute nôtre affliction, afìn
que par la consolation,dont
nous sommes nous mémes
consolés de Dieu,nous puis¬
sions consoler ceux,qui sont
en quelque affliction que ce
soit.

$.  Car comme les souf¬
frances de Christ abondent
en nous,ausíi nôtre conso¬
lation abonde par Christ.

6 Or soit que nous soyons
affligez , c est  pour vôtre
consolation & pour vôtre
salut , qui produit en sup¬
portant les mômes souf¬
frances que nous souffrons
aussi;; soit que nous soyons

con*

l| .'. AU
£ïí
iaid’F

■jt fEsferí

,íánt<f
:«sparti
in;es.«

!,Clt)(I18
à ì>W
XI WlB
m â ar;
;t)ì Pcm

atep»
a met®
iÉtde
j).Etcime

lïtiìSM-
te è 11
îíBij'euil
fias et
R-EítH
Èiimop
iiQjìm
'■& Ip
awstni
Me(p
••■açtE il
",Etan

par
wk

'spirtp
«fanes,lò

f«esreniai
i’-ùrwi

CtRKcoE

iw3ìtîî|



Chap . *. AUX Co ri nthie  N s » Hf
contolez, Ctji  pour votre plicité & la sincérité de
conlolation Sc pour vôtre Dieu , & non point avec
lalut. une Íàgeíle charnelle , mais

7. Et l’Esperance , que avec grâce de Dieu.
nous avons de vous , efl  fer- 15. Car nous ne vous
me , sachant que comme écrivons point d’autres cho-
vous étés participans des ses , que celles que vous li-
íòuftrances , vous le serez  fez vous-mêmes , ou même
aussi de la consolation . que vousconnoissez ; Lcj'e-

8. Car , mes freres,nous fpere que vous les recon-
voulons bien que vous fa* noítrezsiufqu’à la fin.
chiez notre affliction, qui 14. Comme aussi vous
nous est arrivée en Asie ; nous avez reconnus en par-
e\ ‘Jt  que nous avons été tie , que nous sommes vôtre
chargez excessivement au gloire , comme vous ferez
dessus de nos forces ; de aussi la nôtre au jour du
forte que nous en avons été Seigneur Jésus.
dans une extreme perple - II . 15. Et dans cette con-
xité , même de la vie. fiance je voulois premiere»

p. Et même nous avons ment aller vers vous , afin
recû en nous - mêmes la que vous eussiez une leçon-
sentence de mort ; afin àe grâce ;
que nous n'euífions point , 6. Et passer par chez
de confiance en nous -mê- vous en Macédoine , puis
mes , mais en Dieu, qui ref- de Macedoine revenir vers
suscite les morts : vous , 8c être conduits par

îo.  Qui nous a delivrez vous en Judée,
d’une si grande mort , &C jy.  Quand donc j’avois
qui nous en delivre ; en qui ce dessein, ai - je uíc de le-
nous espérons , qifencore gereté ; ou les choies que
ci- âpres il nous  délivrera , je me propoíè , raeìes  pro-

n . Etant aussi aidez par pose *je selon la chair , de
vous , par la priere , que  forte qu'ií y ait eu en moi,
•vousferez  pour nous,- afin Oui » ouï : 8e puis,  Non*
que le don qui nous a été non ?
fait , par égard à plusieurs r z. Or Dieu f/? fidèle,
personnes , soit célébré par que la parole , que je vous
plusieurs, par des actions de ai donnée,  n ’a point été,
grâces rendues pour nous. Ouï , Sc Non.

n . Car voici nôtre gloi - 19. Car Jésus- Christ le
re , savoir  le témoignage Fils de Dieu , qui par nous
de nôtre conscience , que a été prêche parmi vous,
nous nous sommes conduits savoir  par moi , 8c par Sil-
dans le monde -, & fur tout vain , Sc par Timothée , n’a
à vôtre égard dans la fini- Y § point
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point été , Ouï & Non,mais
il a été , Ouï en lui.

20. Car autant qu’il y a
de promesses de Dieu , elles
font ouï  en lui »pour Ja gloi¬
re de Dieu par nons.

21. Or celui , qui nous
confirme avec vous en
Christ, & qui nouSaoints,
c’eji Dieu.

22. Qui austì nous aíèel-
lez , & nous a donné les
arrhes de l'Eíprit dans nos
cœurs.

2; . Or j’appelle Dieu à
témoin fur mon ame , que
ç’a été pour vous épargner,
que je ne fuis pas encore
venu à Corinthe,

24. Non pas que nous
■dominions íùr vôtre tòy,
mais nous contribuons à
vôtre joye : car c'est par
la fòy , que vous étés de¬
bout.

CHAP . II,
De la réception de ('incestueux

penitent.

M Aisj'avois résolu  enmoi - même , de ne
point retourner vers vous
avec trisleíîè.

r - Car st je vous attriste,
qui est - ce aprés, qui me ré-
jouïroit , sinon celui qui au-
roit été attristé par moi ?

5. Et je vous ai écrit ce-
ci-même , afìn que quand je
ferai arrivé , je n’aye point
de tristelíè de la part de
ceux , de qui je devois re¬
cevoir de ía joye : me con¬
fiant en vous tous , que ma
joye est celle  de vous tous,

t T R e Chap , r. ».
4.  Car je vous aï écrit

dans une grande affliction
& un grand  ferrement de
cœur , avec beaucoup de
larmes ; non pas asm que
vous connussiez la charité
toute particulière , que f ai
pour vous.

5. Que si quelqu’un a été
cause de cette tristesse, ce
n’eít pas toute l’EgtiJë  qui
m’a attristé , mais seulement
quelques - uns , afìn que je
ne vous surcharge pas tous.

6. II suffità celui qui est
tel , de cette censure qui a
été faite  par plusieurs,

7. De forte qu’au con¬
traire vous devez plutôt lui
pardonner & le  consoler; de
peur que celui , qui est tel,
ne íòit englouti par une
trop grande tristesse.

8. C’est pourquoi je vous
prie , de ratifier envers lui
'vôtre charité,

9. Car c’est pour cela que
je vous ai aussi écrit , afìn de
vous connoitre par cette
épreuve, savoir,  si vous êtes
obeïssans en toutes choses.

ïo . Or à celui , à qui vous
pardonnez quelque chose,
je pardonne  aussi, car pour
moi aussi , si j’ai pardonne
quelque chose , à celui à qui
j’ai pardonné , je ïdi fait  à
cause de vous en la  présen¬
ce de Christ ,

n , Afìn que Satan naît
pas le dessiis fur nous : car
nous n’ignorons pas ses ma¬
chinations.

I I. 11, Qr étant venu à
Troas
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Troas pour l’Evangile de écrite dans nos cœurs , qui
Christ , encore que la por - est connue & lûë de tous les
te me fût ouverte par le hommes.
Seigneur. ' Z- Vous étant fait voir,

Jen ’aipointeudere - que vous êtes la lettre de
lâche en mon Esprit , par- Christ , écrite  par nôtre mi¬
es que je n’ai pas trouvé niítere , & écrite non avec
Tite mon frere : mais ayant de l’ancre , mais avec TE-
pris congé deuxje  m en íprit du Dieu vivant ; non
fuis allé en Macedoine . fur des tables de pierre,

14. Or grâces à Dieu qui mais fur des tables de chair
nous fait toujours trio m- du cœur.
pher en Christ ; & qui ma - Or nous avons une
nifeste par nous Todeurde telle confiance en Dieu par
fa connoissance en tous Christ,
lieux, 5. Çe n’eít pas que nous

15. Car nous sommes la soyons capables de nous-
bonne odeur de Christ à mêmes »de penser quelque
Dieu, en ceux qui sont fau- chose, comme de nous -mê-
vez,8í en ceux qui périssent, mes , mais nôtre capacité

i <î. A ceux- ci une odeur nient  de Dieu .*
de mort á mort : & à ceux* 6. Qui nous a auíïi ren¬
ia , une odeur de vie à vie. dus capables d‘être mìni-
Et qui est suffisant pour ces stres de la nouvelle Aliian-
choses? ce , non pas de lettre , mais

17. Car nous ne falsifions d’esprit -* car la lectre tue,
point la Parole de Dieu mais leíprit vivifie,
comme plusieurs , mais 7. Que si le ministère de
nous parlonsdeChrist com - mort écrit  avec des lettres,
me avec sincérité , & com - & gravé fur des pierres , a
me de la part de Dieu, de- été glorieux , de forte qu«
Vant Dieu. les enfans dfflrael ne pou-

CHAP . III . voient regarder fixement
Comparaison de ia Loy& de se Visage de Moyse, à Cause

t’Fvangiie de la gloire de son visage,
/ ^ Ómrnençons - nous de laquelle devoit prendre fin,

nouveau à nous rele - 8. Comment le ministe-
ver nous - mêmes ?ou bien re de l’Eíprit ne sera - 1- il
avons- nous besoin comme plíìtôt glorieux ?
quelques - uns , de lettres 9. Car si le Ministère dç
de recommandation envers la condamnation a éfé glq.
vous , ou de lettres de re - rieux . le ministère de justi-
commandation de vôtre ce le surpasse de beaucoup
part ? en gloire*

2. Vous êtes nôtre lettre 10*
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io . Car même ce qui a

été glorifié , n’a point été
glorifié à cet égard , à
cause de la gloire qui ex¬
celle.

«ï.  Car si ce quidevoit
prendre fin , a été  glorieux,
ce qui est permanent , est
beaucoup plus glorieux.

11. u . Ayant donc une tel¬
le espe rance , nous uíbns de
grande hardiesse de parler.

ij . Et nous ne faisons  pas
comme Moyfe , qui met.
toit un voile fur son visage,
asin que les enfans d’Israël
ne regardassent pointa la
consommation de ce , qui
devoit prendre fin.

14. Mais leurs entende¬
nt ens sont aveuglez : car
juíqu a ce jour même le voi¬
le demeure , lors quson lit
le Vieux Testament , íàns
être ôté , lequel est aboli
par Christ.

iç . Mais juíqu au jour-
d’hui lors qu on lit Moyse,
le voile demeure fur leur
cœur.

16.  Mais quand il sera
converti auSeigneur,le voi¬
le sera ôté.

17. Or le Seigneur est
cet esprit - là ; & ou est l’E-
sprit du Seigneur »là est la.
liberté.

18. Ainsi nous tous qui
contemplons comme en un
miroir la gloireduSeigneur
à visage découvert , nous
sommes transformez en la
même image de gloire en
gloire , comme par i’Eíprit
du Seigneur.

CHAP . IV.
Fertilité de l’Evangile dans les

fidellcs , qui combattent fous la
croix.

C'Est pourquoi ayant ceministère selon la mi¬
séricorde , qui nous a été
faite , nous ne nous relâ¬
chons point.

i . Mais nous avons re¬
jette loin de nous les cho¬
ses honteuses qu’on cache;
ne marchant point avec
finesse, & ne falsifiant point
la parole de Dieu,mais nous
rendant recommandables
à toute conscience des hom¬
mes devant Dieu par la ma¬
nifestation de la vérité.

3. Que si nôtre Evangile
est encore couvert . il est
couvert à ceux , qui péris¬
sent.

4. Dont le Dieu de ce
siecle a aveuglé fes enten-
demens savoir  des incrédu¬
les , asin que la lumière dc
l’Evangile de la gloire de
Christ , qui est l’image de
Dieu,ne leur resplendit pas.

11. 5. Car nous ne nous
prêchons point nous - m -
mes , mais ]eses - Christ le
Seigneur ; & que nous som¬
mes vos serviteurs pour fa-
mour de Jésus.

6. Car Dieu , qui a dit,
que la lumière éclatât des
tenebres , est celui, qui a re¬
lui dans nos cœurs , pour
donner ['illumination de la
connoislànce de la gloire
de Dieu çn la facedejefus-
Christ.

7. Mais
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7. Mais nous avons ce

trésor dans des vaisseaux
de terre , asin que fexcei-
lence de cette force soit de
Dieu, & non pas de nous.

8. Etant presses en tou¬
tes sortes, mais non pas ré¬
duits entierement à l'étroit;
étant en perplexité , mais
non pas defeíperez.

9. Etant persécutez,mais
non pas abandonnez ; étant
abbatus, mais non pas per*
dus,

10. Portant toûjourspar
tout en nôtre corps  la mor¬
tification du Seigneur Jé¬
sus, asin que la vie de Jesos
soit aussi manifestée dans
nôtre corps.

11. Car nous qui vivons,
nous sommes toujours li¬
vrés à la mort pour famour
de Jésus, asin que la vie de
Jésus soit aussi manifestée
dans nôtre chair mortelle.

w  De forte que la mort
se déployé en nous .mais la
vie en vous.

1?. Or ayant un même
esprit de foy , selon qu’il
est écrit : J ’ai crû ; c’est
pourquoi j’ai parlé ; nous
croyons aussi , c’est pour¬
quoi nous parlons aussi.

14. Sachant que celui,
quia ressuscité le  Seigneur
Jesus,nous ressuscitera aussi
par Jesos,& nous fera com-
paroître en fa présence avec
vous.

III . iç , Çar toutes cho¬
ses font  pour vous, asin que
cette grâce ayant été fort
grande, abondeà la gloire

RIN T HIE N 3, Z4-
de Dieu , par les actions de
grâces de plusieurs.

16. C'est pourquoi nous
ne nous lassons point ;
mais si nôtre homme exté¬
rieur fe détruise,néanmoins
l’intericur fe renouvelle de
jour en jçur.

17. Car nôtre affliction
legéredutems présent,pro¬
duit pour nous un poids é-
ternel d’une gloire excel-
iement excellente :

18. Quand nous ne con¬
sidérons point les choses
visibles , mais les invisibles;
lorsque les choses visibles
font  pour un tems,mais lès
invisibles font  eternelles.

CHAP . V.
Consolation dqs fidelles contre

toutes sottes d'arRictions : Vertu
de l’Evangile.CAr nous savons,que si

nôtre habitation ter¬
restre de cette loge est dé¬
truite , nous avons un édi¬
fice de par Dieu,une mai¬
son éternelle dans lesCieux.
qui n'estpoint faite de main.

s . Car c’est aussi pour
cela , que nous gémissons
désirant avec ardeur d’être
revêtus de nôtre domicile,
qui est du Ciel.

5. Si toutefois nous som»
mes trouvez vêtus & no»
pas nuds.

4. Car nous qui sommes
dans cette loge , nous foû-
pirons étant chargez ; en¬
tant que nous désirons , no»
pas d être dépouillez , mais
d''être revêtus ; asin que ce,

qui
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qtii est mortel , soit englou¬
ti par la vie.

5. Or celui , qui nous a
formez à cela mème,c ’rjì
Dieu ; qui aussi nous a don¬
né les arrhes de l’Eíprit.

6. Nous avons donctoû-
soursdela confiance , & sa¬
vons que logeant dans ce
corps , nous sommes éloig¬
nez du Seigneur.

7. Carc ’eítpar la foi que
nous marchons , 8i non
point par la vûë.

z. Mais nous avons de la
confiance , & aimons mieux
être absens de ce corps , tk
être avec le Seigneur.

11. 9. Cest pourquoi aussi
nous - nous efforçons de lui
être agréables , & prescns,
& absens.

1o Car il nous faut tous
eompâroître devant le tri¬
bunal de Christ , afin que
chacun remporte ce qui est
dû à son corps , selon qu’il
aura fait , où bien où mal.

iî.  Sachant donc ce que
à st que de la crainte du
Seigneur , nous portons les
hommes à la foy , & som¬
mes manifestez à Dieu ; 8t
j’eípere aussi que nous som¬
mes manifestés dans vos
consciences.

12. Car nous ne nous re¬
commandons point de nou¬
veau â vous ••mais c’est que
nous vous donnons occa¬
sion de vous glorifier de
nous ; afin que vous ayez
dequoi répondre  à ceux, qui
se glorifient de l’apparen-
ce , & non pas du cœur,

[Ré _ Chap , f «
15. Car soit que nous

soyons emportez comme
hors de nous-mêmes , cV/ï
pour Dieu ; soit que nouS
nous tempérions , c’est pour
vous.

14. Car la charité de
Christ nous presse , tenant
ceci pour résolu , que si uit
est mort pour tous , tous
donc sont morts.

1s.  Et qu’il  est mort pouf
tous , afin que ceux qui vi¬
vent , ne vivent plus pour
eux -mêmes,, mais pour ce¬
lui , qui est mort , & qui est
ressuscité pour eux.

>6. C’est pourquoi dés
maintenant nous ne con-
noissbns personne selon la
chair î même encore que
nous ayons connu Christ
selon la chair , toutefois
maintenant nous ne le con-
noiísons plus.

17. Cest pourquoi si quel¬
qu’un eji  en Christ , qu il

soit  nouvelle créature : les
choses vieilles sont passées,
voici toutes choses sont fai¬
tes nouvelles.

111. 18. Or le tout went
de Dieu , qui nous a récon¬
ciliés avec soi par Jésus-
Christ , & qui novs  a donné
le ministère de la réconci¬
liation.

.19. Car Dieu étoit en
Christ,réconciliant le mon¬
de avec soi , en ne leur im¬
putant point leurs pêchez,
& il a mis en nous la paro¬
le de la réconciliation.

20. Nous sommes donc
ambaf-
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ambassadeurs pour Christ , 7. p ar  la Parole c
comme si Dieu exhortoit té , par la puissance d>
par nous ; nous supplions par Jes armes de Jiu Llí.c a,
pour Christ ,que vous soyez droite Sc  à gauche ;
réconciliez avec Dieu. _ 8. Parmi Thonneur 5a

21. Car il a tait celui, qui rigncmínie ; parmi la mau-
ne connoilloit point le pe- vasse 6c la bonne reputa-
ché, être péché pour nous, tion :
afin que nous fussions justi- 9.Comme des feducleurs,
ce de Dieu en lui. 6c toutefois  veritables .-com-

CHAP VI . me inconnus , 6c toutefois
_ . , reconnu .* comme mou-

Christ . Exhortation à fe séparer >ÍC VOICI nQUSVlVOtlSî
d'avec les idolâtres, COllime châtiez , & tOUte-
ETant donc ouvriers avec fois  non misàmort-

lui , nous vous prions 10. Comme trilles , &
aussi, que vous n ayez pas toutefois  toûjours dans la
reçû la grâce de Dieu en joye : comme pauvres,6c
vain. toutefois enrichilfmt  plu-

2.Car il dit : Je t’ai exau- sieurs:comme n’ayant rien,
cé autemsagréable,8ct ’ai 6c toutefois  possédant tou-
secouru au jour du Salut ; tes choses.
Voici maintenant le tems 11. O Corinthiens ! nô*
agréable .* Voici mainte * tre bouche s’est ouverte
nant le jour du Salut .* pour vous >nôtre cœur s'est

l  J. Ne donnant aucun élargi,
scandale en quoi que ce íbit , 12. Vous n’étes point à
afin que nôtre  ministère ne Détroit dans nous ; mais
soit point blâmé. vous étés à l’étroit dans vos

4. Mais nous rendant re- entrailles,
commandables en toutes 15, Or pour nous recom-
choscs , comme étant mini- penser de la même manie-
stres de Dieu,par une gran - re , je parle comme à mes
de patience dans les affli- enfans,élargissez vousaussi.
ctions , dans les nécessitez1, III . 14. Ne portez pas
dans les maux extremes . un même joug avec les in-

5. Dans les blessures,dans sideles •• car quelle parti-
les priions , dans les sedi- cipation y a-t- il de la jussi-
tions, dans les travaux,dans ce avec l'iniquité , 8c quelle
les veilles, dans les jeunes , communication y a-t -il de

6. Par la pureté , par la la lumière avec les tene-
connoissance, par une dou- bres ?
ceur perfeverante , par la 15. Et quel accord y â-
bonté , par le Saint Esprit , t -U entre Christ 6c Belial ?
par une charité non feinte . ou quel-
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où quelle part a le fìdele
avec l’infìdele.

16.  Et quel rapport y a-
t -ildu Temple de Dieuavec
les idoles car vous étés
le Temple du Dieu vivant
comme Dieu a dit : J’ha-
biterai au milieu deux , Lc
sy marcherai ; Lt je ferai
leur Dieu, & ils seront mon
peuple.

17. C’est pourquoi sortez
du milieu d’eux , & vous
en séparez , dit le Seigneur;
& ne touchez point à ce qui
est souillé, & je vous rece¬
vrai.

18.  Et je vous serai pour
pere , & vous me ferez pour
fils & pour filles , dit le Sei¬
gneur Tout - Puiuaat.

CHAP . VII.
Sanctification de cœur 8t de corps.

Affliction ' de S. Paul.

AYant donc,bien aimés’
de telles promesses ’

nettoyons - nous de toute
souillure de chair & d’eíprit,
achevant la sanctification
dans la crainte de Dieu.

Ii . 2. Recevez - nous ;
nousn ’avons fait tort à per¬
sonne ; nous n’avons cor-
«rumpu personne,nous n’a¬
vons pris le bien de per¬
sonne.

3. Je ne dì  point ceci  pour
«vôtre  condamnation .* Car
j’ay dit ci - devant , que vous
étés dans nos cœurs à mou¬
rir & à vivre eníènsole.

4. J'ai une grande liber¬
té envers vous , j’ay grand
sujet de me glorifier de

t re  Chap/ .y.
vous , je fuis rempli de con¬
solation , je fuis comblé de
joye dans toute nôtre af¬
fliction.

5. Car aprés être venu en
Macedoine , nôtre chair n’a
eu aucun relâche,mais uous
avons été affligés en toutes
maniérés , des combats au
dehors »des craintes au de¬
dans.

6. Mais Dieu , qui con¬
sole ceux qui sont abbatus,
nous a consolés par l’arri-
vée de Tite.

7. Et non seulement par
son arrivée , mais auílì par
la consolation dont il a été
consolé en vous , nous ra¬
contant vôtre grand désir,
vos pleurs , vôtre arden¬
te affection pour moi : de
sorte que je m’en fuis tant
plus réjoui.

III . 8- Car encore que
je vous aye attristez par ma
lettre , je ne m’en repens
point , encore que je m’en
sois repenti ; parce que je
voi que cette lettre -là vous
a attristez,bien que ce n’ait
été  que pour un peu de tems.

9. J’en ai maintenant de
la joye , non parce que vous
avez été attristez,mais par¬
ce que vous avez été attri¬
stez selon Dieu >de sorte

ue vous n’avez reçû aucun
ommage de nôtre part.

ro . Car la tristesse , qui
est selon Dieu, produit une
repentance à salut , dont on
ne se repent jamais : mais
la tristesse de ce monde pro¬
duit la mort . 11. Car
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Chap,7 .S. aux  Co
xi . Car voici , cela mê¬

me que vous avez été attri¬
stez selon Dieu , combien
a-t-il produit en vous , non
feulement  de foin , mais de
satisfaction, mais d’indigna-
tion, mais de crainte,mais
de grand defir , mais de zé¬
lé , mais de vengeance ?
vous - vous êtes montrez
purs de toute maniéré dans
cette affaire.

i2 . Encore donc que je
vous aye écrit , ce n’a pas
été à cause de celui , qui a
fait l’injure , ni á cause de
celui,à qui elle  a été faite,
mais pour taire voir parmi
vous le foin,que j’ai de vous
devant Dieu.

xz. Cest pourquoi nous
avons été consolés de vô¬
tre consolation , mais nous
nous sommes encore plus
réjouis au sujet de la joye
de Tite , de ce que son
esprit a été récréé par vous
tous.

14. Parce qile je me fuis
glorifié de vous envers lui
en quelque chose , je n’en
ai point reçu de confusion:
mais comme nous vous
avons dit toutes choses en
vérité , ainsi ce , dequoi je
me fuis glorifié envers Ti¬
te , a été trouvé une vérité.

15. Cest pourquoi quand
il le souvient de l'obeïs-
fance de vous tous , & com¬
ment vous l’ayez reçû avec
crainte &tremblement,son
affection est d’autant plus
grande  envers vous.

16. Je me réjoujís donc

RINTHIINS.  Z5Z
de ce , qu’en toutes choses
je puis nvaffûrer en vous.

CHAR VIII.
II exhorte à faire iles aumônes.

R.7WÍM freres,nous vous
faisons lavoir la grâce

de Dieu , qui a été donnée
aux Eglises de Macedcine.

2. Cest  qu’avec une gran¬
de épreuve d’affliction, l’a-
bondancede leur joye , &
leur profonde pauvreté a
abondé en richesses de leur
libéralité.

2. Car je leur  rens té¬
moignage , qu’iis ont donné
volontairement selon leur
pouvoir & même  au delà
de leur pouvoir.

4. Nous requérant avec
de grandes prières de rece¬
voir la grâce & la société dé
^assistance, qui se fait pour
les saints.

5.Et ils n'ont  pas soif feu¬
lement  comme nous avions ‘
espéré, mais ils se sont don¬
nés premierement eux -mê-
mes au Seigneur , & puis à
nous parla volonté de Dieu,

6.  Afin que nous exhor¬
tassions Tite , que comme
il avoic auparavant com¬
mencé , il achevât aussi de
même cette grâce envers
vous.

7. Cest pourquoi com¬
me vous abondez en toutes
choses,en foy, & en parole,
& en connoiífance , & en
toute affection , & en vôtre
charité envers qous >faites
que vous abondiez aussi en
cette grâce . 2 8-Js
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8. Je ne le  dis point par

commandement,mais pour
éprouver aussi par Taffection
des autres la sincérité de
vôtre charité.

I I . A. Car vousconnoise
fez la grâce de nôtre Sei¬
gneur Jésus - Christ » qu ci¬
tant riche il s’est rendu pau¬
vre pour vous ; afin que
par fa pauvreté vous fussiez
rendu riches.

III . 10. En ceci donc je
vous donne un avis : car
cela vous est expédient , á
vous qui n'avez pas seule¬
ment commencé à le faire,
mais aussi a le vouloir dés
l'année paísee.

ii.  Maintenant donc a-
chevez aussi par l’effet,asin
que comme îa promtitude
de la volonté y a été , elle
íòit aussi de l’achever de
ce que vous avez.

12. Car si la promtitude
de la volonté précede , on
est agréable selon ce qu’on
a, &non pas selon ce quon
n’a point.

i ; . Car ce n’est pas afin
que les autres soyent sou¬
lagez , & que vous soyez
foulez , mais afin que ce
soit par égalité.

14, Que vôtre abondan¬
ce supplée  donc maintenant
à leur indigence,afin quause
si leur abondance serve
à vôtre indigence , afin qu’il
y ait de l’égalité.

15. Selon qu’il est écrit :
Qui avoit  beaucoup , n’a-
voit pas plus ; & qui avoit
peu,n ’avoit pas moins.

IV . 16.  Or grâces à Dieu,
qui a mis la mëme affection
pour vous dans le cœur de
Tite.

17. De ce  qu’il a bien re-
çû mon  exhortation, & mê¬
me quêtant plus affection¬
né , il s’en est allé vers vous
de son bon gré.

18. Or nous avons aussi
envoyé avec lui ce frere,
duquel la louange dans l’E-
vangile est par toutes les
Eglises.

19. ( Et non seulement
cela * mais aussi il a été élû
par les Eglises pour être
nôtre compagnon de voya¬
ge avec cette grâce , qui
est administrée par nous à
la gloire du Seigneur même
& pour servir  a la promti¬
tude de vôtre zeíe . ')

20 .N011S donnant de gar¬
de , que personne ne nous
reprenne dans cette abon¬
dance , qui est administrée
par nous.

21. Procurant ce qui est
bon , non seulement devant
le Seigneur , mais aussi de¬
vant les hommes.

22. Nous avons aussi en¬
voyé avec eux nôtre frere,
lequel nous avons souvent
éprouvé en plusieurs choses
être affectionné , & mainte¬
nant encore beaucoup plus
affectionné , à cause de la
grande confiance quil a en
vous.

2; . Quant à Tite donc,
il est  mon associé , & mon
compagnon d'osuvre en¬

vers
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JM ' Chap. S. 9. aux Corinthiens,  Zsf
WsaDieu, vers vous , Sc quant à nos soit prête , comme une li-
[eafedion freres , ils font Envoyés beralité , & non une avarice,
ecœiirde des Eglises,Sc la gloire de 11. 6. Or prenez -garde à

Christ. ceci : Celui qui feme chi-
aíréire. 24. Faites donc voir en- chement,moissonneraaussi

vers eux,Sc devant les Egli - chichement ; 8c celui , qui
tóion- ses , une preuve de vôtre feme libéralement , mois-
ww charité, Sc de ce dont nous - sonnera austi avec abon-

nous glorifions de vous - dance.
miú  r w a p t v 7- Qi?e chacun fasse 1e-
aitíke , V̂ tiAr . . Ion qu’il s'est propofé en loa
ngedansFE*, Raîollsc'e P rc^er les aum°nes- cœur , non pas à regret,ou
»r twitesJesr \ R pour ce qui regarde par contrainte : car Dieu

' l’assistance , qui sc fait aime celui qui donne gaye-
mseiilfK pour les saints , ilmeferoit ment.
iìlièidâ superflu de vous en écrire . g. Et Dieu est  puissant
îs pourè:re 2 . Car je fai la promtitu - pour faire abonder toute
nontaya* de de vôtre affection , dont grâce en vous,ahn qu’ayant
:grace,quije me glorifie de vous en - toûjours tout ce , qui fus-
ejarmsif vers ceux deMacedoine ; fit en toutes choses , vous
]mmt leur faisans savoir quel’A-  ayez abondamment pour
hpromti'  caïe est prête dés l'année toute bonne œuvre.
:Ie.) passée,Sc que vôtre zele en 9. Selon .qu ’il est écrit .*
antdegît- j a excité plusieurs . I ! a répandu , il a donné
ne ne nousj 5. Or fai envoyé ces fre - aux pauvres ; fa justice de-
rette abon- res , afin que ce , que je me meure éternellement,
administré fuis glorifié de vous , ne soit 10. Or celui qui fournit

pas vain en ce point : afin la semence au semeur ,
nt ce quiá J que vous soyez prêts com - veuille aussi vous pourvoir
mentde»* j me j’ai dit . de pain pour manger ; 8c
naisails' 4. De peur que ceux de multiplier vôtre semence,
ìes, Macedoine étant venus avec Sc augmenter les revenus
odj auffien* moi , Sc ne vous ayant pas de votre justice,
jiotftím trouvé prêts , nous , pour ne 11.Etant enrichis en tout
wskrai  pas dire vous, n’ayons de pour toute la libéralité, qui
«sftós ; la honte dans cette assuran - fait que nous rendons des
l’/ffliiite- ; ce, que nous avons  de nous actions de grâces à Dieu.
(couppsos glorifier de vous . 12. Car 1 administration
nié de1) 5. C’est pourquoi j’ai crû , de cette oblation ne fup-
quilaît qu’il étoit nécessaire de plée pas feulement aux be-

prier les freres , daller pre - soins des saints , mais elle
"ìte dor:, mierement vers vous , Sc abonde aussi par plusieurs
é,&w» d’achever de preparer vô- actions de grâces, qui s’en
ïuvre eD" tre libéralité,que vousavez rendent à Dieu.

B déja promise : afin qu ’elle Z » 13, Gla-
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lj . (aloritiant Dieu par

lepríuve de cette assistan-
ce , de ce que vous confes¬
sez que vous-vousíoûmet-
tez a l’Evangile de Christ ;
& par vôtre libérale com¬
munication 2 eux & 2 tous.

r4 . Et de ce qu'ils prient
pour vous , vous aimant
affectueusement à cause de
l’excellente grâce de Dieu
fur vous.

»5. Or grâces à Dieu de
son don ineffable.

CHAP . X.
Avertissement touchant la sédu¬

ction des faux Apôtres.

/ "} R moi - même Paul je
vous prie , parla dou'

ceur & la debonnaireté de
Christ : moi qui étant pré¬
sent , fuis petit parmi vous,
mais qui etant absent , fuis
hardi envers vous.

2.Je vous prie donc .qu’é-
tant présent il ne faille point
que j’uíe de hardiesse , par
l’aíserance par laquelle f ai
dessein d’agir hardiment
vers quelques uns, qui nous
estiment , comme si nous
marchions selon la chair.

5. Car en marchant dans
la chair , nous ne combat¬
tons point selon la chair.

4 . Car les armes de nô¬
tre guerre ne sent pas char¬
nelles , mais puissmtes par
Dieu , pour la destruction
des forteresses.

5. Détruisent les raisen-
nemens & toute hauteur,
qui s élèvent contre la con-
noiíFance de Dieu ; & me-

TRE Châp.9«fQ»
nant prisonnière toute pen-
fee 2 l’obeïísence de christ.

6. Et ayant le pouvoir
tout prêt de venger toute
désobéissance,quand vôtre
obéissance aura été accom¬
plie.

7. Regardez - vous les
choses selon l’apparence ?tr
quelqu’un se confie lui-mê-
me qu’il est à Christ , qu’il
considéré encore cela en
lui - même , que comme iï
est  à Christ , de même nous
Sommes  aussi á Christ.

11. 8- Car si je me veux
même glorifier un peu d’a-
vantage de nôtre puissance,
que le Seigneur nous a don¬
née pour l’édification , &
non pour vôtre destruction,
je n’en recevrai point de
honte.

9. Affn qu’il ne semble
pas , que je veuille vous é-
pouvanter par des lettres.

10. Car les lettres,disent-
ils , font bien graves & for¬
tes , mais la prefence du
corps est foibie , & la pa¬
role méprisable.

11. Que celui qui est tel,
considéré,que tels que nous
sommes de parole par nos
lettres étant abfens , tels
aussi nous sommes  par nos
actions étans prefens,

12. Car nous n’osons pas
nous joindre , ou nous com¬
parer à quelques -uns , qui
fe recommandent eux -mê¬
mes : mais ils ne compren¬
nent pas , qu'ils fe mesurent
çux - mêmes par eux - mê¬

mes.
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Chap.io. aux  Co
mes, & qu'ils se comparent
eux-mêmes à eux-mêmes.

ij.  Mais potirnous,nous
ne nous glorifions point de
ce,quin’est point de nôtre
mesure ; mais de ce , que
selon la mesure reglée , la¬
quelle mesure Dieu nous a
départie,nous sommes par¬
venus même jusquà vous.

14. Car nous 11e nous
étendons point nous mê¬
mes plus que nous ne de¬
vons , comme si nous n’é-
tions point parvenus jus¬
qua vous : car nous som¬
mes parvenus même jusqu’á
vous par l’Evangile de
Christ:

15. Ne nous glorifiant
point dans ce , qui n’est
point de nôtre mesure, c’ est
0, dire,  dans les travaux
cTautrui: mais ayant espe•
rance que vôtre soy venant
à croìtre en  vous , nous fe¬
rons amplement accrûs
dans le partage , qui nous a
itê fait  selon la mesure
reglée.

>6. Pour prêcher l’Hvan-
gile dans les lieux, qui sont
au de- là de vous,& non pas
pour ncus glorifier de ce,
qui a été donné aux autres
lèlon la mesure reglée,dans
des choses dtja preparées.

17. Mais que celui qui íè
glorifie , se glorifie dans le
seigneur.

r8. Car cen’est pas celui,
qui se recommande soi-mê¬
me, qui est aoprouvé , mais
celui , que le Seigneur re¬
commande.

RIN THIEN s > Z57
CHAP . XI.

Les souffrances de S. I’aul , pour
planter les Eglises.

"pLût à Dieu que vous me
supportassiez un peu

dans mon imprudence,
mais encore supportez -
moi.

ì . Car je suis jaloux de
vous d une jalousie de Dieu;
parce que je vous ai appro¬
priés à un seul mari , pour
vous presenter comme  une
vierge chaste à Christ.

3. Mais je crains , que
comme le serpent séduisit
Eve par sa ruse , de même
en quelque sorte vos pen¬
sées ne soient corrompues,
se détournant  de la simpli¬
cité, qui est en Christ.

4.Car si quelqu’un venoit,
qui vous prêchât un autre
Jésus , que nous ne vous
eussions pas prêché , ou si
vous receviez un autre
Esprit , que vous n’eussiez
pas reçu,ou un autre Evan¬
gile que vous n’eussiez pas
embraíïe , vous seriez bien
de le souffrir.

11. 5. Mais j estime que
ien ’ai été intérieur en rien
aux plus exceílens Apôtres.

6. Que si je fuis comme
un du vulgaire pour la pa¬
role , toute fois jeu e k suis-
point pour la connoiisance ;
mais nous avons été entie-
rement manifestez en tou¬
tes choses parmi vous.

7. Ai-je faitunetauteen
me rabaissant moi -même,
afin que vous fussiez élevez?

Z 3 pârcs
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parce que je vous ai annon¬
cé l'Evangilc de Dieu gra¬
tuitement.

8. J‘ai dépouillé les au¬
tres Eglises,prenant dequoi
m’entretenir pour vous
íèrvir.

9. Et lors que jetois avec
vous, & que j’ai été dans la
nécessité , je ne me fuis pas
relâché du travail au dom¬
mage de personne , car les
freres , qui étoient venus de
Macedoine,ont suppléé à ce
qui me manquoit, & je me
suis gardé de vous être à
charge en quoi que ce fût,
& je m’en garderai encore.

10. La vérité deClirist est
en moi, que cette gloire ne
fera point renfermée dans
moi dans les contrées d'A-
chaíe.

11. Pourquoi ? est- ce
parce que je ne vous aime
point ? Dieu le fait.

12. Mais ce que j’enfais,
& que je ferai encore ,c'efi
afîn que je retranche Toc-
casion à ceux,qui cherchent
l 'occasion : afìn qu’en ce
en quoi ils íè glorifient , ils
soient aussi trouvez tels que
nous.

1; . Car tels faux Apô¬
tres sont  des ouvriers trom¬
peurs , qui se transforment
en Apôtres de Christ.

14. Et il ne s'enfàutpas
étonner : car Satan même
íè transforme en Ange de
lumière.

15. Ce n’est donc pas un
grand sujet d’étonnement ,
iî les ministres se transfor-

I T R E Chap . TT.
ment aussi en ministres de la
justicedeíquels la fin fera
conforme à leurs œuvres,

III. 16. Je le dis encore,
afin que personne n’estime
que je sois imprudent ; au¬
trement , supportez - moi,
même comme imprudent,
afin que je me glorifie aussi
un peu.

17. Ce que je dis dans
cette afsûrance , que j’ai de
me glorifier , je ne le  dis pas
félon le Seigneur , mais
comme par imprudence,

18. Puis que plusieurs se
glorifient selon la chair,je
me glorifierai aussi.

19. Car vous souffrez
volontiers les imprudens,
parce que vous étés sages.

Lo Même fi quelqu’un
vous asservit , si quelqu’un
vous mange , si quelqu’un
prend 'vôtre bien,  fi quel¬
qu’un s’éleve sur tjous , si
quelqu’un vous frappe au
visage, vous le souffrez.

21. Je le  dis avec honte,
comme si nous avions été
fans force : mais en quel¬
que chose que quelqu’un
soit hardi s je parle en im¬
prudent ) je fuis aussi hardi.

-r . Sont - ils Hébreux?
je le suis  aussi : Sont - ils
Israélites ? je le fuis  aussi.
Sont -ils de la semence d’A-
braham ? f en fuis  aulsy.

55. Sont-ils ministres de
Christ ?je parle comme im¬
prudent , je le fuis  plus
qu’eux , en tt avaux d’avan-
tage,en blessures plus qu¬
eux, en prisons d’avantage,

en

/



Chap.iM *» aux  Co rinthiens . îî9
en morts plusieurs fbis. zMais  on me deícen-

24. J’ai reçûdes Juifs par dit le long de la muraille
cinq fois quarante coups , dans une corbeille par une

- moins un. fenêtre, & ainsi  je me fau-
! 25 . J’ai été battu de ver - vay de ses mains.
1 ges par trois fois . j'ai été CHAP . XII.

lapidé une fois , j ai tait nau- j es visions del’Apótre opposées
frnge trois fois , j’ai passé à l’ambition de ses adversaires.
l’eípace d’un jour & d’une / ^ Ertes il ne m’est pas
nuit dans la profonde mer . v -»avantageux de meglo-

26. En  voyages louvent , rifier : car je viendrai jus*
en  périls fur les fleuves, en  q Ues aux visions 6c aux re”
périls des voleurs ,en  périls velations du Seigneur.
de ma  nation , en  périls des 2. Je connois un homme
Gentils » en-  périls dans les en Christ , il y a quatorze
villes , errpénis dans le de- ans , cjuia été ravi juíqu’au
sert , en  périls íur mer , en  troisième Ciel , si ce fut en
périls parmi les taux freres : corps , je ne fai ; si ce fut

27. En peine 6c en tra - hors du corps , je ne íài »
vail , en veilles souvent , en Dieu le sait.
faim & en soif, en jeunes 3.Et je fai qu’un tel hom-
souvent , en froid & en me , si ce fut en corps , ou
nudité. , si ce fut hors du corps »je

28. Outre les choses de ne fais : Dieu le fait,
dehors,ce qui me tient af- 4. A été ravi dans le pa-
siegé tous les jours , c’eji  le radis & aentendu des paro-
íòin que fai  de toutes les les ineffables, qu’il n’est pas
Eglises. permis à Fhomme d’ex-

■ 29. Qui est affoibli,que primer.
| je ne soisauffiaftoibli ; qui II . s. Je me glorifierai
' est fcandalizé , que je ne fois d'un tel homme , mais je ne
1 ausli brûlé ? me glorifieray point de

30. S’il faut íè glorifier , moi-même , sinon de mes
je me glorifierai des choses fòibleíîès.

j qui regardent ma fòibleíïè. 6. Car quand je voudrois
1 31. Dieu qui est lePere me glorifier , je ne ferois

de nôtre Seigneur Jeíùs - point imprudent , car je
j Christ, 6c qui est bénit éter - dirois la vérité : mais je
1 nellement , fait que je ne m’en abstien,afinqueper-

mens point . sonne ne m’estime au deíìus
; 32. ADamas,leGouver - dece qu’il me voité/re,ou

neur pour le Roi Aretas de ce qu’il mentend dire.
avoit mis des gardes dans 7. Et de peur que je ne
la ville des Damafceniens m'élevaíTe trop , à cause de
voulant se saisir de moi . l’excellence des revela-

Z 4 rions,



_II . Epître Chap. i s.
tions , il ma été mis «ne
écharde dans la chair , un
ange de Satan , pour me
souffleter , afin que je ne
«relevasse pas plus que je
ne devois.

8. C’eít pourquoi j’ay prie
trois fois le Seigneur , afin
que cet Ange de Satan  se
retirât de moi;

9. Mais il m'a dit : Ma
grâce te suffit ; car ma ver¬
tu s’accomplit dans la íòi-
bleíse : Je me glorifierai
donc plus volontiers dans
mes foiblesses , afin que la
vertu de Christ habite en
moi.

70. C’eíl pourquoi je
pren plaisir dans les foibles-
lès , dans les injures , dans
les nécessites, dans les per¬
sécutions , dans les affli¬
ctions extrêmes pour
Christ r car quand je fuis
fossile, c est alors que je fuis
fort.

111. 1r. J’ai été impru¬
dent en me glorifiant ; c’eít
vous qui m’y avez con¬
traint : car je devois être
recommandé par vous , vû
que je n’ai été en rien infé¬
rieur aux plus excellens
Apôtres , encore que je ne
fois rien.

r 2. Aussi les marques de
mon Apostolat ont été ac¬
complies parmi vous par
toute forte  de patience , par
des lignes , par des merveil¬
les & gar des vertus.

IJ . Car en quoi avez-
vous été inférieurs aux au¬
tres Eglises, sinon en ce que

je ne fuis point devenu
lâche au travail à vôtre
préjudice , pardonnez - moi
ce tort.

>4. Voici pour la troisiè¬
me fois , que je fuis prêt;
d aller vers vous , & je ne
m'épargnerai pas à travail¬
ler fans vous ctre à charge:
car je ne cherche pas vôtre
bien , mais vous - mêmes;
car les enfuis ne doivent
pas amasser du bien pour
leurs peres , mais les peres
pour leurs e»fans.

15. Et pour moi , je dé¬
penserai tres -volontiers,&
je ferai même dépensé pour
vos âmes , encore que vous
aimant plus , je fois moins
aimé.

16.  Mais soit, dira- 1-on,
que je ne vous aye point été
à charge ; mais qu’etant
adroit,je vous aye pris par
finesse.

17. Ay- je tiré du profit
de vous par quelqu’un de
ceux , que je vous ai en¬
voyez.

18. J’ai prié Tite , & j’ai
envoyé un frere avec lui,
Tite a-t-iltiré du profit de
vous ? n avons nous pas
marché d’un même esprit?
rìavons - nous pas marché
fur les mêmes traces?

19. Penfez -vousencore,
que nous parlions à vous
pour nôtre deftènfe ? nous
parlons devant Dieu en
Christ : le tout,6 trcs -chefs,
pour vôtre édification.

20. Car je crains que,
quand
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Chap, n .n . a ux C
quand je ferai arrivé , je ne
vous trouve pas tels que je
voudrois : & que je ne fois
trouvé de vous tel,que vous
ne voudriez pas ; & qu’il
n’y ait en quelque sorte des
querelles, des jalousies, des
nnimositez, des dissensions,
des médisances,de faux rap¬
ports , des enflûres d'or-
gueil, & des séditions

ii . Et  quêtant venu de
nouveau vers vous , mon
Dieu ìie m’humilie , &que
je ne fois en deuil pour plu¬
sieurs de ceux, qui ont pé¬
ché auparavant ,& qui ne íè
font point amendez de im¬
pureté , de la paillardise , &
de l’impudicité qu’ils ont
commise.

CHAP  XIII.
Exhortation à larepentance.

V/Oici la troisième fois
’ que je viens vers vous;

En la bouche de deux ou
trois témoins toute parole
fera confirmée.

2. J’aidejadit, & jeledis
encore , comme fi j’étois
présent pour la seconde
fois , & maintenant étant
absent j'écris à ceux, qui ont
péché auparavant , & â tous
les autres , que si je vien en¬
core une fois, je n’épargne-
rai personne.

Puis que vous cher¬
chez l’épreuve de Christ qui
parle par moi,quin’est point
foible envers vous , mais
qui est puissant parmi vous.

4. Car encore qu’il ait
été crucifié par foibleííè >il

ORINTHIENS.

est néanmoins vivant par la
puissance de Dieu .* certes
nous sommes auílì foibles
en lui , mais nous vivrons
avec lui par la puissance de
Dieu envers vous.

5. Examinez -vous vous-
mernes , si vous étés dans la
foy , éprouvez - vous vous-
mentes : ne vous recon-
noiísez - vous point vous-
mêmes ,savoir,  que Jefus-
Christ est en vous ? si ce
n’est qu’en quelque sorte
vous fussiez réprouvez.

6. Maisj’eípere que vous
connoîtrez , que nous ne
sommes point réprouvez.

7- Or je prie Dieu que
vous ne commettiez aucun
mal : non pas afinque nous
paraissions approuvez,mais
afin que vous fassiez ce qui
est bon , & que nous soyons
comme réprouvés.

8- Car nous ne pouvons
rien contre la vérité , mais
pour la vérité.

9 . Etnous -nousréjouît
sons , si nous sommes foi¬
bles & que vous soyez
forts ; & même nous sou¬
haitons cela , savoir , vôtre
accomplilìement.

10. Cest pourquoi j’écris
ces choses étant absent,
afin que lors que je ferai
présent,je n’ufe point de
íèverité , selon la puissance
que le Seigneur m’a donnée
pour l’édification , & non
pour la destruction.

11. n.Au reste , mes freres,
rejouílfez -vous ; soyez par-

Z 5 laits;



z6r Epître de S»Paul Chap. f.
faits ; consolez-vous ; ayez
un même sentiment ; vivez
en paix ; & le Dieu de cha¬
rité , & de paix sera avec
vous.

T2.  Saluez - vous les uns
les autres par un saint bai¬
ser. Tous les saints vous
saluent.

15. La grâce du Seigneur
Jésus- Christ, 8cl'amour de
Dieu, Sc la communication
du Saint Esprit soit  avec
vous tous . Amen.

EPITRE

S. PAULD APOTRE
AUX GALATES.

CHAP . r.
De l’inconstance des Gaíates & de

{'Apostolat de St . Tau !.

abandonnant Christ, qui
vous avoit appelles par £i
grâce, vous soyez transpor*
tez si prontement à un au¬
tre Evangile:

7. Qui n’est pas un autre
Evangile : mais il y a des
gens qui vous troublent , 8c
qui veulent renverseri’E-
vangile de Christ.

8. Mais quand nous-mê-
me , ou un Ange du Ciel
vous évangeíiseroit , outre
ce que nous vous avons
evangelisé , qu’il soit ana¬
thème.

9. Comme nous lavons
déja dit , aussi je le  dis en¬
core maintenant : Si quel¬
qu’un vous evangelise outre
ce que vous avez reçû, qu’il
toit anathème.

TII. 70. Car maintenant
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iSteiiPAuí Apôtre,non par les prêche-je les hommes,ou jtwœuihommes , ni par un Dieu ? ou cherche - je à jró
homme , mais par Je- plaire aux hommes ? car si à c!

fus - Christ, 8c par Dieu le je complaisois encore aux j»
Pere , qui l’a ressuscité des hommes, je ne serois pas j
morts . serviteur de Christ. .ne des

2. Et tous les freres qui , , Or mes freres,je vous fesfrc
sont avec moi , aux Eglises déclaré, que l’Evangile, qui :o 0
de Galatie. a été annoncé par moi , fie je\

; . La grâce Sc la paix  n ’ert point selon l’homme. mis
vous soit donnée  par Dieu le 12. Car je ne l’ai reçtì, jene iris
pere, 8c nôtre Seigneur ni appris d’aucun homme , 21,De
Jésus- Christ. ^ mais par la révélation de fìisàíij

4. Qui s est donné soi- Jésus- Christ. «.£t
mcme pour nos pechez,asin 15. Car vous avez appris, iíijems
que selon la volonté de quelle a été autrefois ma y?à
Dieu nôtre Pere , il nous conduite dans le Judaïsme:
retirât du présent siécle comme je persecutois avec la&m
mauvais. _ excés PEglise de Dieu , 8c

5- A qui soit  gloire aux se ravageois. _ anoom,
siécles des siécles ; Amen. 14. Et j'avançois dans le \ûk

XI. 6. Jem étonné qu’en Ju*
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